
Départ Jürgen

Le  millénaire en était aux balbutiements

Le  siècle venait de fêter ses six ans 

Quand de la citadelle jusqu’à Sélestat,

L’appel entendu  à l’automne précédent,

T’a conduit des bords de la Horn aux bords de l’Ill.

Avec femme et enfants,  du  Bitcherland lorrain,

Tu investis le presbytère sélestadien.

Ta date de naissance te prédestinait,

A t’inscrire dans la  lignée  de ces hommes

Qui, au fil du temps, ont servi l’humanité

Pour en faire émerger  talents et qualités.

Naissance et enfance au pays de Luther,

De l’autre illustre Martin  tu suis les traces

Qui, de  Sélestat en passant par Heidelberg,

Sillonnant  les routes de l’Europe en son temps

Oeuvra à l’unification des protestants.

Acteur infatigable de conciliation

Tu n’as cessé, comme lui, de construire  des ponts

Durant tes quinze ans de présence à Sélestat :

Marche de la Lumière, veillées Taizé,

Nombre de célébrations œcuméniques

Et interreligieuses qui rythment l’année

Dans le respect des lois de la République.

Jamais tu n’t’enfermes dans ta tour d’ivoire
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Pour de la théologie faire grimoire. 

Preuves manifestes de ton  cœur  généreux :

Ton empathie pour tes paroissiens malheureux,

Tes réactions aux malheurs de notre monde,

Ton écoute bienveillante et profonde.

Tu te tiens toujours prêt à monter au créneau  

Et  tu appelles au rassemblement quand il faut

Dénoncer les crimes contre l’humanité

Ou encor’ défendre quelque cause perdue.

En  ces quinze années que de chemin parcouru :

De bien belles réalisations accomplies,

Les rénovations  de l’église et du foyer

N’en sont pas les moindres de ta présence ici. 

Tu emmènes aussi paroissiens de Sélestat

Et d’ailleurs sur les traces de Martin Luther

En Saxe et en Thuringe,  puis la Sicile

De Palerme à Riesi via l’Etna

A la rencontre, dans le pays de la mafia,

De ces Vaudois, fidèles à l’Évangile.

Ton esprit pétille et fourmille d’idées

Tu  ne te laisses  pas ébranler par le chaos

Que  le virus venu de Chine a engendré

Semant  la zizanie jusque dans nos contrées.

Le confinement n’aura pas le dernier mot.

Vite tu déborderas d’imagination 
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Pour proposer des cultes et recueillements

A distance, par téléphone, sur la toile ;

Chaque soir tu rassembles ainsi les fidèles

Heureux de rester en lien et en communion

Ralliant même au-delà de notre région.

Toujours soucieux que chacun trouve son compte :

Les P’tits-Petons autour des coussins en pile

Quand, avec  ta comparse Chipie, tu contes

Les histoires de Jésus dans  l’Évangile,

Les jeunes qui prennent le chemin de Taizé,

La jeunesse chevillée au corps, les aînés 

Ravis à l’Épiphanie, de se retrouver.

Pour le  4 Quarts, le Kaffeekränzel de Lisbeth

Une fois par mois tu réunis quelques adeptes

Qui partagent  réflexions et moment festif.

Cet inventaire est bien loin d’être exhaustif

Tant tu déploies, inlassable, tous azimuts

Ton énergie et tes talents de bâtisseur,

Déménageur, rassembleur et prédicateur.

Nourrir  l’âme n’est cependant pas ton seul but.

Suivant  l’adage « Esprit sain dans un corps sain

Tu te lances en croisade contre le sucre,

Fais diète et jeûnes, non par esprit de lucre,

Mais pour retrouver légèreté et entrain.

Il est grand temps que j’arrête là mon propos
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Afin que vous puissiez échanger quelques mots.

Tu vas poursuivre  ta mission ailleurs demain

Nos vœux t’accompagnent sur ce nouveau chemin

Mais nous n’oublierons jamais tous ces beaux moments 

Qu’il nous a été donné de vivre avec toi

Dans la joie, tous animés par la même foi.

Sois-en de tout cœur remercié vivement !
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